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Les perdants magnifiques

Il n’y a pas si longtemps est passé près de chez moi un spectacle 
extra
Je n’l’ai pas vu, tant mieux, ça m’évitera d’être accusé de 
plagiat
Puis il y a eu ce dimanche passé devant ma 
télévision
J’ai des excuses, il était pluvieux et j’ai eu mon lot
d’émotions

Quand est-ce que le théâtre m’offrira cela ?
Quand est-ce que la musique enfin me touchera ?

C’est ce soir-là que j’ai saisi assis dans mon petit 
fauteuil
Que je n’étais pas le seul à pouvoir être fier de mon 
deuil
Et sache que même si cela n’enlève rien à ta 
douleur
Que tu avais ce jour-là, Georges, des millions d’âmes 
soeurs

Quand est-ce...

Puis il y avait celui qui disait qu’il n’y a pas de jolies 
défaites
Il te racontera aussi qu’il n’y a pas de gloire à la 
conquête
Je ne connais pas la saveur d’être toujours le
premier
Mais je sais qu’on peut avoir le regard fier tout en étant 
dernier

Quand est-ce que le théâtre m’offrira cela ?
Quand est-ce que la musique enfin me touchera ?
Quand est-ce que nous irons crier sur les toits ?
Que la majorité est faite de gens comme toi

Nous sommes des perdants magnifiques


